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Montréal, le 7 janvier 2010 
 
Par courriel: wthomas@opseu.org 
 
M. Warren Thomas 
Président, OPSEU 
NUPGE National Vice-Président (Ontario) 
100 Lesmill Rd. 
Toronto (ON) M3B 3P8 
 
Monsieur, 
 
Je tiens, par la présente, à vous signifier l’appui solidaire le plus complet de la 
Fédération nationale des enseignantes et des enseignants du Québec – qui 
représente plus de 27 000 enseignantes et enseignants – dans la lutte entreprise 
pour le renouvellement de la convention collective dans les collèges ontariens. 
 
Concernant vos négociations, nous sommes particulièrement sensibles à la situation 
de l’enseignement, dont les conditions se dégradent dans les collèges au moment 
même où, compte tenu de l’évolution rapide des besoins en enseignement 
supérieur,  elles devraient plutôt être bonifiées et ce, significativement.  
 
En Ontario comme au Québec, les enjeux sont les mêmes : le respect de 
l’autonomie professionnelle et de la liberté académique ainsi que l’obtention de 
conditions d’enseignement qui nous permettent d’offrir une formation de qualité. 
Chez vous comme chez nous, on assiste à des offensives concertées, non seulement 
contre des conventions collectives qui devraient pourtant être revues à la hausse, 
mais également à l’encontre du mouvement syndical lui-même. 
 
La gravité de telles attaques ne doit pas être sous-estimée, au regard de 
l’importance que prend l’éducation dans les sociétés modernes. À cet égard, nous 
espérons que le vote de grève qui sera pris le 13 janvier prochain constituera une 
réponse syndicale claire de résistance et de détermination politique, dans le même 
registre que celle que nous comptons faire entendre dans le cadre de nos propres 
négociations dans les cégeps du Québec. 
 
En toute solidarité, 

 
Jean Trudelle 
Président 
FNEEQ - CSN    
 
c.c.:  M. Daniel Bouchard, Comité de négociation des collèges communautaires en Ontario 


